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Mon témoignage sur le Père René Beeckmans est 
axé sur quatre points : j’ai connu le Père en tant que Pro-
fesseur de théologie, un homme disponible et obéissant, 
un homme pour les autres et un homme relationnel.

Professeur de théologie

En 1958, le Père René Beeckmans est professeur 
à la Section administrative au Centre Médico-Scolaire 
(CMS) à Kisantu. Avant 2002, il était professeur au Grand 
Séminaire Jean XXIII. En 2002, il est professeur de morale 
et de la doctrine sociale de l’Eglise au Théologat Saint 
Eugène de Mazenod à Kinshasa. Même quand ses forces 
déclinaient, il était habité par le désir de rendre service. 
C’est avec peine qu’il a regretté de ne pas pouvoir donner 
son cours de théologie au Théologat Saint Eugène de 
Mazenod l’année académique 2007-2008. 

Un homme disponible et obéissant

En 1994, il assume avec persévérance sa mission 
à la revue Congo-Afrique tout en étant membre de la 
Communauté Sainte Marie de Kimwenza. En 2003, il a 
généreusement accepté de céder sa rubrique «Afrique-
Actualités» au professeur Noël Obotela Rashidi. Il était 
heureux d’avoir un confrère jésuite comme rédacteur en 
chef-adjoint de la revue Congo-Afrique. Il a fait de même, 
avec joie et humilité, quand, en juillet 2006, il était invité 
par le Provincial à « passer le tablier » d’éditeur et ré-
dacteur en chef au Père Ghislain Tshikendwa. Même si 
certaines décisions le concernant en communauté ou au 
sein du CEPAS lui paraissaient difficiles, il finissait par 
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montrer sa disponibilité et accepter la volonté du Supérieur ou du Directeur 
de l’œuvre.

Un homme pour les autres

L’amour pour les autres a conduit le Père René Beeckmans, âgé de 23 ans, 
à se consacrer à Dieu pour aimer et servir le prochain. En économiste, nourri par 
la doctrine sociale de l’Eglise, c’est le développement de tout homme et de tout 
l’homme qui l’intéressait. En enseignant la théologie, en écrivant des brochures, 
en rédigeant des articles et des éditoriaux, en prêchant des retraites aux élèves 
de nos collèges, en jouant au tennis, c’est du développement de la personne 
humaine qu’il s’agissait pour lui. Il a consacré 45 ans de sa vie à former et à 
évangéliser « par la parole et par l’écrit » les jeunes et intellectuels congolais. 
Il aimait le peuple congolais. Il rêvait d’un Congo prospère et développé. Il 
ne dissimulait pas sa déception en voyant les dirigeants politiques s’occuper 
plus de leurs intérêts égoïstes que de l’intérêt supérieur de la nation.  

Un homme relationnel

Le Père René Beeckmans était un homme relationnel. En tant qu’éditeur 
et rédacteur en chef  de la revue Congo-Afrique, il a tissé un réseau de relations 
avec des professeurs, des enseignants, des élèves, des prêtres, des diplomates, 
des opérateurs économiques, etc...  Quand il  faisait confiance à quelqu’un, il 
lui ouvrait son cœur. Il aimait être écouté, porté et soutenu dans la mission 
que la Compagnie lui avait confiée. Au terrain de tennis du collège Boboto, 
il a encadré et fait le coach des jeunes pendant des décennies. Il a noué des 
relations amicales avec eux en les soutenant dans leurs entreprises et projets, 
en se faisant l’économie de joindre l’utile à l’agréable.  

Pour moi, le Père René Beeckmans a été, à sa manière, « un feu qui en 
engendre d’autres » et en assumant « les défis de notre mission aujourd’hui » 
AMDG. 

Ferdinand MUHIGIRWA Rusembuka, SJ

Kinshasa, le 23 février 2009 


